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pre à la combustion; il a la propriété de
troubler l'eauI de chaux, et dle rougir
faiblement la teinture de tournesol
c'est de l'acide carbonique, contenant un
équi valen tde carbone eLdeux d'oxygène,
ce qui te fait représenlter par le sym-
bole C02.

Le soufre enflammé, placé dans les
mêmes conditions, brûle avec une fl.*m-
nie beuâtre très intense ; leproduit, de
la combustion est tin gaz d'une odpur
suffocante. (lui roIIgitfailIment la teifl*
tur4, il touirnesol ; on l'appelle acide
sulfureux ; il est for'mé d'un équivalent
de sou fre et de deux éq-nivalents d'oxy-
gène, eýt a pour syIboIle 1102.

Le phosphore ailuméi brûle dans l'oxy-
sgêni. avec une lumière éblouissante ; le
produit est une poussière blaniche très
*acide, ti ès soluble dans l'eau, et queiL
l'on nomme avide phosp)wrique PhiOý
tin équivalent de phosphore et cinq
dt"'I -gne

Les inéiallnïdes nec £ont pas les seuls
corps susceptibles d'a hi ûIer avec chaleu r
vt luimièrei- dans le gaz oxygène. [lu lil
de ftr ou1 un ressort de montre, entroulé
eni spirale, ét portant à son extrémité
lihrc un petit morceau d'amadou en
ignition, v bi le avec inc.andescence, en
lançant de tQus côtés de vives étinicellê's-
le produit est de l'oxijde de fer Fe3O4,.
qui, e détachant en gouttelettes, tombe
anu fdnl dui flac.on, et s'y incruste pro-

U n fl de îmagnésiumn, placé dans les
inêluf s conditions, brûle aussi avec uite
Ilaitme éblouissante ; le produit de la
combustion est di- la rnagnèsic ou oxyde
de »mawênsiurn MIZO.

A cýtù de ces combustions vives, nous
pouvons constater l'oxydation lente dn
fer dans l'air-, en présence de la vapeur
d'eau qui s'y trouve toujours, ce qui
donne la rou1ille Fe2O3, avec LEatt lit)0
ou encore l'oxydation du phosphore dans
l'air, ce qui donne l'acide phosphoreux
PhOa ; et de même l'oxydation du ctii-
vre, du plomb, du mercure, à une tem-
pérature plus ou moins élevée.

De ce qui précède, il résulte qu'une
oxydation quelcoilque peut être désignée
par le mot de combustion. La combustion
peut être vive ou lente. Pour qu'i[ y ait
incandescence, il faut que la chaleur se
produ *ise rapidem bntet qu'il n'y ait pas
à échauffer une trop gra*nde quantité de
matière. Le charbon, qui pré ente un
é,clat éblouissant quand il brImle dans

l'oxygène, estaà peine r-ougea quand il
brûfli dans l'air; sa combustion est alors
plus lente, et la chaleur dgéeest em-
ployée.en partie à chauffer l'azote nmêlé .1

l' o x g- 0e L . T .

Préèceptem de poitessîe

Tout indiv idu capable d'écuire une~'
lettre pseudonyme poor- nuire a quel-
qu'u n est uit fiaussaire.

Tout individu qui écrit une lettre
Contenant des injures ou des rnalhonnè-
tetes est tit grossier personnage, sans
ombre d'éducation.

Si vous recevez une injure, verbale-
ment on par- écrit, dédaignez de répon.
dre, n'écrivez lpas. Si par quelque cir.
constances particulières vous étiez forcé
de le faire, répondez avec fermeté, mais
poliment.

N'écrivez Jamais si vous n'avez réelle-
ment Uni sujet pour écrire, à moins que
ce ne soit à unt ami intime ou a Uri
paren t.

Si vous recevez une lettre, r4pondez
le plus Prochainement possible.

Ecrivez de votre propre main aux
personnes que vous honorez, ou aux-
quelles vous devez du respect.

Ecrivez vos lettres propreumen t,correc-
tomnent, sur papier neuf et non taché;
laissez nue petite marge dans vos lettres
ordinadires ; agrandissez la marge en
écrivant aux dignitaires.

Ne poudrez jamais votre lettre avec
du tabac.

Pour écrire à un parent ou à un ami,
tàcliez de ne vous faire aider par per-
sonne ; de telles lettres nec doivent pas
sentir la recherche.

Si, écrivant à tin supérieur, vous vous
faites donner par unt homme entendu
une rédaction convenable, tâhe d
transcrire vous-môme la ltr evoyer;
si vous ne le pouvez. faites faire la copie
par une personne qui ait une belle écri-
titre.
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